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M. Maurice Martel réclame un Drogue-secours

// est inconcevable que le 
département de psychiatrie de 
l'Hôtel-Dieu ne soit pas ouvert

SOREL (L B.) — Retard dans 
1 ouverture du département de 
psychia'rie à l'Hôtel-Dieu de So- 
rel. Création d'un drogue-se­
cours à Sorel. Importance de la 
médecine préventive devant le 
coût toujours plus élevé des 
soins médicaux et l’abus de con­
sommation de ces soins. Tels 
sont les principaux sujets qui 
ont été traités par M. Maurice 
Martel, pharmacien, alors qu’il 
était le conférencier, dimanche, 
au Centre d'accueil Domrémy 
ne Sorel. dont le président est 
M. Emil" Robidoux.

Il est inconcevable de consta­
ter, a déclaré M. Martel, que le 
département de psychiatrie de 
l'Hôtel-Dieu de Sorel n’est pas 
encore ouvert aux patients de la 
région, qui doivent se rendre à 
Saint-Hyacinthe ou à Joliette 
pour y recevoir les soins dont 
ils ont besoin. Ce département 
psychiatrique de 25 lits est ma­

tériellement équipé pour fonc­
tionner. Il n'est pas encore ou­
vert, a expliqué M, Martel, par 
suite des nouvelles politiques du 
ministère des Affaires sociales 
qui empêchent les hôpitaux d'é­
tendre leur champ d’activités. 
Le ministère a établi des nor­
mes abusives dans l'établisse­
ment des budgets des centres 
hospitaliers.

En effet, dans la préparation 
de son budget. l'Hôtel-Dieu de 
Sorel doi* se limiter aux chiffres 
du budget de l'an dernier, en y 
ajoutant une augmentation de 
cinq pour cent. Cette mesure 
empêch'' l’hôpital d'ouvrir de 
nouveaux services de santé, no- 
tammeni le département de 
psychiatrie, même si l'hôpital 
est déjà équipé pour le faire.

Drogue-secours
M Martel s’est demandé 

pourquoi personne n’avait pensé 
à la création d’un Drogue-se­

cours à Sorel. en profitant de 
“cette manne de millions de 
dollars offerts par le gouverne­
ment fédéral dans le cadre du 
programme des initiatives loca­
les”.

Rappelant le nombre grandis­
sant de gens qui s’adonnent aux 
drogues dans le comté de Riche­
lieu, M. Martel a souligné qu'il 
serait nécessaire d'établir un 
Drogue-secours, c'est-à-dire un 
centre où les jeunes qui font 
usage de drogues pourraient ve­
nir se renseigner, où ils pour­
raient trouver un réconfort et 
où on pourrait les aider à se 
réhabiliter.

Devant l'ampleur des services 
sociaux. M. Martel souligne que 
les gouvernements fédéral et 
provincial sont rendus à "un 
point d'arrêt”. Ils doivent se de­
mander ri les personnes qui re­
çoivent des prestations obtien­
nent le minimum vital tenant

Sur cette photo, deux agents de dévelop­
pement pédagogique du ministère de 
l'Education, MM. André Lavigne, A.D.P. 
en physique, et Guy Gilbert, A.D.P. en 
chimie, en compagnie du directeur de

l'enseignement secondaire à la Commis­
sion scolaire régionale Carignan, M. 
Réal Guilbert, à gauche, et de l'agent de 
relations publiques à la CSRC, M. Jean- 
Guy Leblanc, à l'extrême droite.

Cinq agents de développement pédagogique 
rencontrent les enseignants de la Régionale

SOREL <L.B • — C'est à l'oc­
casion des journées pédagogi­
ques que la direction générale 
des écoles de la Commission 
scolaire régionale Carignan. de 
Sorel, recevait la visite de cinq 
agents de développement péda­
gogique du ministère de l'Edu­
cation. Mlle Solange Gagnon et 
MM Jean-Jacques Dubois. An­
dré Lavigne. Jean Lessard et 
Guy Guilbert.

L'agent de développement pé­
dagogique en écologie. Mlle Ga­
gnon, qui a rencontré tous les 
enseignants de la région, en 
écologie, s'est informée des pro­
jets de sorties des élèves à l'ex­
térieur. Elle a été à même de 
constater les projets qui on' été 
réalisés jusqu'à maintenant. El­
le s’est dit satisfaite de l'équipe 
de professeurs et a remarqué 
les progrès de collaboration en­
tre eux. Selon ses observations, 
Mlle Gagnon a trouvé que la ré­
gion de Sorel est l'une des ré­
gions les plus innovatrices en ce 
domaine.

L'agent de développement pé­
dagogique en éducation physi­
que. M. Jean-Jacqües Dubois, a 
participé à une séance d'études 
avec les professeurs d'éducation 
physique des écoles secondai­
res. Il y eut alors échange sur 
la problématique de la relation 
maitre-élève en éducation physi­
que, les informations sur l’o­
rientation de l’éducation physi­
que scolaire au Québec, la remi­
se en ques'ion des principes fon­
damentaux de l'éducation physi­
que. l'organisation locale et les 
expériences vécues en didacti­
que de l'enseignement.

L'agent de développement pé­
dagogique en physique. M. An­
dré Lavigne. a participé à des 
échanges avec les enseignants 
de cette discipline en 3e et 4e 
années du cours secondaire. Il a 
tenu à préciser le rôle d’anima­
teur de l’ADP. "rôle que les 
professeurs ne connaissent pas 
suffisamment”, a-t-il déclaré. Il 
a souligné que l'équipe des pro­
fesseurs de physique qu'il a ren­

contrée dans la région de Sorel 
”e-t l'une des mieux préparées 
au Québec à dispenser l'ensei­
gnement de la physique selon la 
méthode HPP".

Pour sa part, l’agent de déve­
loppement pédagogique en bio­
chimie. M. Jean Lessard, a tenu 
une réunion avec les profes­
seurs du cours secondaire V. à 
l'école secondaire Didace-Pelle- 
tier, alors qu’au même moment 
l'ADP, en chimie, M. Guy Guil­
bert. a rencontré les profes­
seurs qui donnent ce cours en 4e 
année du cours secondaire.

Les agents de développement 
pédagogique ont profité de leur 
passage à Sorel pour discuter 
de questions administratives ou 
pédagogiques avec l’administra- 
teur-secrétaire-trésorier de la 
Commission scolaire régionale 
Carignan, M. Paul Valentine, le 
direc'cur général des écoles, M. 
Réal Bertrand et le directeur de 
l’enseignement secondaire, M. 
Réal Guilbert.

Les assureurs-vie de la région à l'honneur

compte de l'augmentation du 
coût de la vie. si les mesures 
sociales atteignent le but visé, 
soit le retour au travail ou si 
c est l'ef'et contraire qui est ob­
tenu.

Les gouvernements doivent 
s'interroger sur la duplication 
des services et des coûts deve­
nus exorbitants; si par suite 
d'abus de toutes sortes, on n'en 
vient pas à écraser les travail­
leurs pac des taxes de plus en 
plus élevées. Doit-ont continuer 
à consacrer plus d’argent aux 
dépenses improductives qu’à la 
création d’emploi? Il y a aussi 
le prob’ème de l’abus de con­
sommation de ces services.

Devant ces diverses ques­
tions, M. Maurice Martel en 
vient aux conclusions suivantes: 
les gouvernements se doivent 
d'investir davantage dans la 
création d’emplois tout en four­
nissant des services sociaux 
mieux sélectionnés et mieux 
contrôlés.

La loi 65, par scs nouvelles 
structures des services de santé 
et des services sociaux, veut dé­
centraliser le pouvoir adminis­
tratif et obtenir la participation 
de la population des milieux 
concerné5'.

M. Martel préconise d'autre 
part l’établissement d'une cam­
pagne d’information sur les ser­
vices sociaux et les services de 
santé, dans les écoles, à la ra­
dio et à la télévision, afin d’ai­
der à diminuer l'abus de con­
sommation des soins médicaux 
et de produits pharmaceutiques. 
M. Martel croit également à la 
nécessité d’établir un ticket mo­
dérateur et aux avantages d'une 
médecine préventive.

Construction d'un immeuble pour les policiers
Depuis quelques jours, les travaux sont commencés près sera utilisée comme salle de tir pour les policiers, comme 
de l'hôtel de ville de Drummondville afin d'aménager un locaux pour.............._ - . - ------ . _ . . . ager
edifice approprié pour le service de police et de pom 
piers. Entre autres services, cette nouvelle construction

pour les différents organismes municipaux. Ainsi, 
le service municipal de police d'enquête et d'incendies 
sera centralisé en un seul bâtiment. (Photo G.P.)

Des voleurs disparaissent avec 

des fourrures estimées à $4,000
PLESSISVILLE (G.A.B.) - 

Des fourrures pour une valeur 
d'environ $4,000 ont été déro­
bées au magasin Paul Fontaine 
de Plessisville. Les malfaiteurs 
ont fait sauter la vitre de la 
porte principale à l’avant de l’é-

Sessions d'études pour 
les agents de la paix

SOREL (L.B.) — Les agents de la paix du Centre de 
détention de Sorel, situé sur le boulevard Poliquin, à 
l'instar de leurs confrères des autres centres du Québec 
ont entamé des sessions d’études intensives, dans le 
cadre de l’opération Résistance, lancée en fin de semai­
ne dernière à Drummondville. Au cours des réunions, 
on a commencé à enregistrer les présences de façon à 
verser aux participants leurs premières indemnités de 
secours qui s’élèvent à $15 par semaine pour les céliba­
taires et à $20 pour les personnes mariées.

Par ailleurs, les agents du poste de Sorel de la 
Sûreté du Québec continuent à exercer une surveillance 
jour et nuit à l’extérieur de la prison commune de 
Sorel.

A l’intérieur, cette surveillance est exercée par les 
cadres des centres de détention de Sorel, Joliette et 
Trois-Rivières. M. Boucher, directeur du Centre de So­
rel, souligne que tout se déroule dans l’ordre et qu’au­
cun incident n’a été rapporté depuis le débrayage des 
agents de la paix, le 6 février dernier et le transfert à 
Sorel, des détenus de Joliette et de Trois-Rivières.

tablissement cl se sont servis de 
cette ouverture pour pénétrer à 
l’intérieur et en sortir aver leur 
butin.

L'enquête de la Sûreté muni­
cipale a permis de constater 
que le vol avait été commis 
vers 5 h du matin cl que quel- 
oues minutes ont suffi aux mal­
faiteurs pour taire leurs "a- 
chats”. Les policiers ont immé­
diatement pris des mesures 
pour retracer une automobile 
qui aurait été vue dans les envi­
rons du magasin aux petites 
heures du matin peu avant le 
vol.

La période de la mi février a 
été marquée par deux accidents 
de la circulation à Plessisville. 
1 e policier Maurice Daudclin a 
couvert un de ces accidents qui 
a eu lieu sur l'Avcnuc St- 
Edouard; il n'y a eu aucun bles­
sé. Les dommages sont estimés 
à plus d'un millier de dollars

aux deux véhicules impliqués. 
Dans l’autre cas, c’est l’agent 
Jean Goulet qui a fait les cons­
tatations: deux voitures ont été 
endommagées pour quelques 
centaines de dollars mais per­
sonne n’a été blessé là non plus.

Protection au poste
Le service de la police de 

Plessisville a donné l’hospitali­
té. au poste, à deux hommes en 
quête d’un refuge pour la nuit. 
L'un de ces hommes esl subite­
ment tombé malade et on a dû 
le conduire à l'hôpital. D'autre 
part, des plaintes sont faites à 
l'effet que des jeunes sont à 
l'oeuvre avec des fusils à 
plombs.

Le directeur du service de la 
police de Plessisville. M 
Edouard Lebrun, a demandé 
ans parents de mettre leurs en­
fants en garde contre cette pra­
tique très dangereuse. Le chef 
précise qu'il est défendu de se

servir de ce genre d'armes dan» 
les limites de la ville et que 
les p a r e n t s sont res­
ponsables en cas d'accident. 
Un plom tiré par ces fusils peut 
être la cause d une tragédie lou­
eurs regrettable et qui pourrait 
facilement être évilée, fait re­
marquer M. Lebrun.

Hommes d'affaires et étudiants

Renccntres réalisées 
avec beaucoup de succès

Préparation des activités 
estivales au club 
de camping Kanvicto

DRUMMONDVILLE 'GP' — 
La deuxieme étape du projet de 
rencontre entre les étudiants et 
les hommes d’affaires de Drum­
mondville a été franchie, a ré­
vélé cette semaine. M. Michel 
Normand, responsable et ani­
mateur du programme "Coopé- 
ration-affaires-jeunessc". orga­
nisme patronné par la Chambre 
de Commerce locale.

11 s'agissait, suite à la pre­
mière étape, de pcrme’trc a 85 
étudiantes d’un collège privé de 
•se familiariser avec leurs futu­
res fonctions de secrétaire pour 
une période de deux semaines.

Autant dans les secteurs des 
services qu’en milieu légal ou 
médical, les jeunes lilies peu­
vent voir dans la pratique les 
tâches qu’elles apprennent par 
théorie en classe. M Jacques 
Sealzo a dirigé les activités des 
stages.

Ces rencontres ont jusqu'à 
mainlenant produit des effets 
bénéfiques, puisque des dialo­
gues ont été ouverts entre les 
deux parties, la communication 
s'est faite, éléments en tous 
points favorables à une meilleu­
re préparation des jeunes filles 
a se lancer dans le monde des 
affaires.

Lome Maher 
est candidat 
au titre de 
personnalité

DRUMMONDVILLE (G P.) — 
Dans le cadre du concours 
"Personnalité de l'année 1971"* 
organisé par la Jeune Chambre 
de Dnimmondville, le Club 
d'administration industrielle de 
Drummondville a choisi son 
candidal en la personne de M. 
Lome Maher.

Depuis son arrivée à Drum­
mondville en 1965, M Maher a 
constamment travaillé à l'essor 
de la communauté drummond- 
villoise En plus d’être gérant 
de l'usine "Edwards of Canada, 
Limited " M Maher est co-pré-- 
sidctil du comité industriel de la 
Chambre de Commerce qui a 
pour hui d'intéresser de nouvel-j 
les industries à venir s'établir à 
Drumir.ondville. Il esl égale-1 
ment directeur du Pavillon { 
Georges F'rédéric et vice-prési-' 
dent du comité consultatif des 1 
aveugles.

En 1971. M. Maher élail lieu- 
tenant el officier exécutif, corn- j 
mandant en second des Cadets ' 
de la marine, président du elubi 
de badminton de Drummondvil-* 
le et ex-président de l'Associa­
tion des manufaeturiers cana­
diens pour la région.

VICTOR IA VILLE IR.L.) - 
Le club de camping Kanvicto de 
Vietonaville profite de la saison 
froide pour organiser les activi­
tés de cet été. Une réunion te­
nue cette semaine rassemblait 
presque tous les membres du 
bureau de direction.

Lors de cette rencontre, il fut 
décidé que la soirée d'ouverture 
des activités du Kanvicto aurait 
lieu le premier avril, à la salle 
Victoria de la Plage Hamel. 
L'orchestre Vigneault de Saint- 
Valère sera en vedette.

Au cours de eette même as­
semblée, les membres du bu­
reau de dirertion ont reçu des

cartes de membre qu'ils de­
vront offrir à chacun des an­
ciens membres. L’an dernier, le 
Kanvicto comptait tout près de 
300 membres ce qui représente 
au moins 200 familles.

Comme par le passé, lout dé­
tenteur de la carte 1972 sera ad­
mis gratuitement à la soirée du 
premier avril.

D'autre part, on travaille à la 
cédule des terrains à visiter au 
cours de l'été. La cédule sera 
remise aux membres dès qu'el­
le sera complétée. A ce sujet, 
une réunion spéciale sera tenue 
chez le président Gérard Fortin, 
mardi le 22 février.

Soirée internationale des femmes de carrières

La neige ne peut être 
déposée dans les rues

Vu 65e congrès national des assureurs- 
de tenu à Toronto, l’Association régiona- 
s Drummond-Arthabaskp a été honorée 
le façon spéciale en se classant quafriè- 
ne sur les 89 associations du pays et 
iremière pour le Québec au concours 
otem pôle, le président de 1971, M.

Claude Bouffard, reçoit la plaque hono­
rifique des mains du président actuel de 
l'Association Drummond-Arthabaska, M. 
Gérard Picard, lors du diner mensuel qui 
avait lieu hier au motel Colibri de Victo- 
riaville. (Photo LeRo)

TRACY <L.B.) — Le directeur 
de la Sûreté municipale de Tra­
cy, M. Maurice Laperrière, 
tient à rappeler à la population 
qu’un réglement municipal, 
adopté en janvier dernier, inter­
dit de pousser ou de déposer de 
la neige, provenant d’une pro­
priété privée, dans les rues, 
ruelles ou places publiques.

Le règlement no 336 stipule 
nue T'ction de pousser ou déoo- 
ser de la neige provenant de la 
propriété privée ou provenant 
des terrains commerciaux ou 
d’usage public, des lieux de cul­
te. des maisons d’enseignement 
el de lout terrain rattaché à une 
institution publique, par toute

personne, dans les rues, ruelles 
trottoirs ou places publiques, est 
interdite en tout temps.

Le règlement mentionne qu’il 
y a heu de prévoir la libre cir­
culation durant la saison d'hiver 
et que l'obstruction des rues, 
ruelles et trottoirs constitue une 
entrave à la circulation des vé­
hicules et des piétons et un dan­
ger pour le public en général

Le chef Laperrière souligne 
que les policiers apporteront 
une attention spéciale à faire 
observer ce règlement. Les 
amendes prévues pour ces in­
fractions vont de $5 à $40, plus 
les frais.

k

l'Association des femmes de carrières de 
Victoriaville tenait cette semaine sa soi­
rée internationale et a cette occasion des 
conférenciers de quatre continents diffé­
rents ont parlé de leur pays en présen­
tant des diapositives. En compagnie de’1

Mme Louise Ricard-Lavoie de ('Associa­
tion des femmes de carrières de Victoria- 
ville, on reconnaît M. André Sinave, bel­
ge, M. Antoine Moreos, égyptien, Mme 
Rosario Carlo, colombienne et M. Thon 
Viong, vietnamien. (Photo LeRo)
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ku CEGEP de Shawinigan L'Union commerciale:
M. Jean Filteau est désigné représentant un groupe très actif 

des parents au conseil d'administration
SHAVUriGAN (C.P.) - M. 

Jean Filteau. de Grand'Mère, a 
été désigné à titre de représen- 
tani des parents sur le Conseil 
d'admin<stratinn du CEGEP par 
l’assemblée des parents lors 
d’une réunion tenue au Pavillon 
B.

Su
Les membres du club Rotory se sont réunis, dernière­
ment, pour leur souper régulier, ou Centre Gilbert-Lorue. 
Dons l'ordre, M. Maurice Roy, responsable du Centre 
Gilbert Larue au club Rotary de Grand'Mère, le respon­
sable des relations extérieures pour les Bruins junior "B 
de Grand'Mère, M. Roger Dandurand, le conférencier, 
M. Denis Busqué et le président du club Rotary de Gran­
d'Mère, M. Paul Aboud. (Photo Normand Rheault)

M Filteau, responsable des 
relations industrielles pour la 
Consol Bathurst, division Grand- 
Mère, devient automatique­
ment membre de l’exécutif de 
l’ASPA et deviendra officielle­
ment membre à part entière du 
Conseil d’administration par un

Denis Busqué parle de son 
dernier voyage en Egypte

Le grand gin.

Distille au Canada 
pour Erven Lucas Bois, 
Hollande.

Une sacrée 
bonne boisson.

GRAND’MERE (PAC) — Les 
membres du club Rotary de la 
ville du Rocher ont tenu leur 
souper régulier, dernièrement, 
au Centre Gilbert Larue de 
Grand’Mère. Ce souper a eu 
lieu pour sensibiliser les mem­
bres à l’oeuvre qu’ils ont fait en 
s’occupant de la rénovation et 
du maintien du Centre Gilbert 
Larue, l’ancien foyer paroissial 
de la paroisse Saint-Jean-Bap­
tiste.

On sait que c’est le club Rota- 
rv de Grand’Mère qui s’est oc­
cupé de ce Centre, prêté gratui­
tement aux associations de jeu­
nes Il est également disponible 
pour location à des groupe­

ments qui pourraient en avoir 
besoin.

C’est M. Maurice Roy, du 
club Rotarv de Grand'Mère qui 
est responsable de ce centre 
complètement restauré et amé­
nagé poor recevoir agréable­
ment les membres des organi­
sations intéressées à se réunir 
dans ce centre bien situé et of­
frant un vaste stationnement.

A ce souper, M. Denis Busqué 
a entretenu les membres sur les 
voyages qu'il a fait dans plu­
sieurs p.ivs. Il a rendu sa cause­
rie encore plus intéressante en 
projetant des diapositives de 
ces pays dont le Liban et l’E- 
gypte.

arrêté en conseil qui lui confére­
ra le droit de vote.

Justement, concernant le pro­
cédé de la nomination par arrê­
té en conseil, l’ASPA s’était 
montrée défavorable à cause de 
la longue période de temps en­
tre la désignation par l’assem­
blée des parents et l'accrédita­
tion officielle par le Gouverneur 
général en Conseil, période qui 
va de trois à quatre mois. En 
qualité d'exemple, citons les no­
minations officielles par arrêté 
en conse*l, datées du 2 février, 
de MM. Gilles Matteau et Paul- 
Kmile Caron qui avaient été 
choisis par le Conseil d’adminis­
tration l’automne dernier. Plu­
sieurs démarches ont été faites, 
tant par l’ASPA qu’au niveau 
provincial, pour changer la loi 
qui demande de procéder par 
arrêté en conseil, pour faciliter 
la procédure en la limitant loca­
lement à chaque Conseil d'ad- 
ministrat'on.

M. Filteau devra compléter le 
terme de Mme Ghislaine Monti- 
gnv. qu se termine le 6 janvier 
197.1

Le président de l’ASPA, M. 
Hervé Poisson, a déploré le 
manque de participation des pa­
rents à l’éducation scolaire des 
jeunes En effet, seulement 34

personnes avaient répondu à 
l'invital.on qui avait élé lancée 
à tous.

Plusieurs sujets onl été lou­
ches lors de cette rencontre. M. 
Poisson a défini les buis de cet­
te association et les moyens 
qu’elle prend pour mettre son 
mandat à exécution. 11 a aussi 
expliqué la composition du Con­
seil d'administration d'un CE­
GEP. M Gérard Desfonds, res­
ponsable de l’équipement et des 
constructions a parlé du calen­
drier de la construction du nou­
veau CEGEP de Shawinigan qui 
doit être terminé pour occupa­
tion en septembre 1973.

M. Jean Pronovost. directeur 
général intérimaire, a expliqué 
les pourparlers en cours sur la 
cohabitation avec la polyvalente 
des Chutes; il a aussi traité des 
horaires des examens, du calen­
drier sco'aire, de même que 
d'une formule nouvelle d'ensei­
gnement.

M. Fernand Proulx. directeur 
des Services aux étudiants, a 
entretem: les parents d’un pro­
jet de construction d’une mai­
son d’habitation pour les étu­
diants de l’extérieur et a parlé 
de la participation du CEGEP 
aux nombreux projets de pers­
pectives-jeunesse durant l’été
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SHAWINIGAN (JSO) — 
Au plus fort de sa campa­
gne de recrutement auprès 
des commerçants de Sha- 
winigan, l’Union Commer­
ciale Mauricienne, fondée 
en 1953. amorce une pério­
de de sensibilisation dans 
le but de mieux se faire 
connaître autant de la po­
pulation que des commer­
çants qui n’y sont pas affi­
liés. Cette association ob­
tint sa charte deux an­
nées après sa fondation, 
soit en 1955 et se définit 
comme une association ré­
gionale qui groupe des 
hommes d’affaires, des 
professionnels et des in­
dustriels dans le but de 
promouvoir leurs intérêts 
légitimes et les aider à 
remplir leur fonction éco­
nomique et sociale. Sous le 
signe d’une constante évo­
lution, l’UCM progresse et 
étend son influence et son 
rôle à travers les diffé­
rents secteurs de son mi­
lieu.

L’UCM exerce quatre 
fonctions bien distinctes et 
étroitement liées entre el­
les: une fonction de repré­
sentation auprès des pa­
liers gouvernementaux, 
des autres classes de la so­
ciété et du public en géné­
ral. Une fonction d’éduca­
tion des membres et une 
autre de revendication 
afin de faire respecter les 
droits des membres et de 
les prémunir contre toute 
agression d’intérêts oppo­
sés. Enfin une fonction de 
collaboration entre les 
membres. L’UCM leur 
fournit l’occasion de mieux 
se connaître et de bénéfi­
cier mutuellement des ex­

périences des autres et d« 
se faire confiance.

L’UCM est une organisa­
tion professionnelle dont 
l’assemblée générale délè­
gue ses pouvoirs à un con­
seil d’administration com­
posé de 20 directeurs et à 
un secrétaire-général char­
gé d’exécuter et de coor­
donner le travail ayant 
trait aux activités de l’as­
sociation. L’Union Com­
merciale tient un grand 
nombre de manifestations à 
caractères professionnels 
et sociaux qui fournissent 
aux membres l’occasion de 
se rencontrer, d’échanger 
des idées et de travailler 
ensemble. Son secrétariat 
permanent offre en matiè­
re de services généraux 
ceux des relations publi- 
oues. d’un service analyse 
de législation provinciale 
ou fédérale, d’un service 
du code municipal et d’un 
autre des relations exté­
rieures. Le service techni­
que de consultation et d’in­
formation permet aux 
membres de bénéficier des 
conseils de caractère géné­
ral ou en matière de com­
merce.

Depuis sa fondation l’U­
nion Commerciale Mauri­
cienne a toujours respecté 
et fait honneur à sa devise 
“unis pour mieux servir”.

Par son programme d’ac­
tion autant que par son 
orientation et sa politique 
de services tangibles, la 
considération et l'appui 
d’un nombre croissant 
d’hommes d’affaires lui as­
surent une place de choix 
nisation professionnelle.

Grand'Mère

Demonst'3!’011 et
installation Pat
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Une ville plus populeuse
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GRAND'MERE 'PACi — Depuis I960 tout a prospéré à Grand'­
Mère, le taux de natalité également. Il a même été passable­
ment touché par cette augmentation. C’est ce qu'on peut constater 
sachant que la population a augmenté de 4.26 pour cent de 1966 0 
avril 1971.

A cette date, Grand'Mère avait 17,100 résidants. De 1961 & 
1966. les chiffres indiquent également une augmentation importan­
te. Ainsi on peut écrire que la population, de 15,806 qu’elle était en 
1961 a augmenté jusqu'à 16.407 en 1966 et atteignait 17,100 le 
premier avril 1971. Elle est aujourd'hui d’environ 17,500.

En 1966. on comptait plus de femmes que d'hommes dans la 
ville de Grand'Mère. Il y avait effectivement 8,336 femmes pour 
8.071 hommes. La différence dans le nombre est marquée surtout 
chez les personnes de 65 ans et plus, de même que chez les 
personnes de 25 à 45 ans.

Par ailleurs, les religions ne sont pas tellemen! variées à 
Grand Mère. Seulement 14 pour cent des citoyens et citoyennes 
sont protestants soit environ 200 personnes. Les autres sont catholi­
ques romains à 98.3 pour cent.

Les personnes d'expression française se retrouvent en grande 
majorité avec 94.4 pour cent soit environ 16,000.
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J. ALVIC DESAULNIERS 
President

DEPOSITAIRES
PIÈCES

MOTORCRAFT

mü II
FAITES VOTRE CHOIX PARMI

VOITURES 
NEUVES

présentement en montre

FRANÇOIS BLAIS
gérant

10,15%
D'ESCOMPTE
sur toutes nos voitures

1972

BEAUX CHOIX DE VOITURES USAGÉES
GARANTIES

modèles 
1965 

a 1971

y

PINTO
sedan
1972

iV

PRIX

$475
Chez-nous 
vous êtes 
assurés 

d’un service 
hors-pair

Spec/Ai v peugeot iggt
d'une valeur de $775

J. A. DESAULNIERS AUTO INC.
DEPOSITAIRE: FORD,

MAVERICK,THUNDERBIRD.CAMIONS FORD ET BRONCO

PIECES ET SERVICE
2067, 5e Ave, Shawinigan-Sud Tel.: 536-2661

CHEVY
NOVA 1971
6 cylindres, automati­
que, radio, très propre.

PLYMOUTH
SATELLITE 1971
6 cylindres, automati­
que, radio.

MONTEGO
1971
hard-top, 2 portes, tout 
équipée.

RAMBLER
AMBASSADOR 1970
sedan, tout équipée.

EPIC
SL 1969
automatique, radio.

MERCURY
MARQUIS 1969
4 portes, hard-top, tout 
équipée.

CHRYSLER
1967
2 portes, hard-top, tout^^^ 
équipée.

BUICK
WILDCAT 1968
tout equipee.
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• DRUMMONDVIILE - l„ séonces du conseil de Drum- 
mondville sont devenues 6 la fois animées et intéressantes 
depuis les élections de novembre dernier, alors que l'assis­
tance est ordinairement nombreuse. La présence de plu­
sieurs candidats défaits y est pour quelque chose aussi: ils 
font souvent opposition aux prises de position des conseil­
lers ou du maire. C'est le public qui y gagne en couleur et 
en information.

® DRUMMONDVILIE — M. Raymond Poisson, le président 
de lo Ligue des propriétaires, a souvent des réparties à la 
fois cinglantes et justes. Ainsi lors d'une discussion au 
dernier conseil municipal, il a lancé, a propos d'une déci­
sion temporaire qu'on voulait prendre: ' Y a-t-il rien de plus 
permanent qu une taxe temporaire? "La répartie a valu 6 
son auteur une salve d applaudissements.

• DRUMMONDVILLE — Aucune enquête du coroner n'est 
en vue dans la région de Drummondviile pour l'instant, 
quoique plusieurs accidents mortels soient survenus en jan­
vier. Le Dr François Soucy, qui est l'unique coroner du 
district judiciaire de Drummond présentement, n'a pas en­
core d'adjoint depuis la démission du Dr Taschereau. En 
l'absence de M. Soucy, on croit que c'est le Dr Jules Hivon, 
de Dpton, qui sera demandé.

• DRUMMONDVILLE — Deux choses peuvent se faire 
quand un individu ou un organisme utilise indûment les 
armoiries d'une ville, comme cela s'est produit lors des 
dernières élections municipales: soit de recourir à une in­
jonction pour faire cesser l'usage abusif, soit de réclamer 
des dommages-intérêts. C'est un avis légal de l'avocat 
municipal. Me Biron, qui a été rendu public lors de la 
dernière assemblée du conseil de ville. Aucune de ces 
mesures ne sera vraisemblablement appliquée et l'utilisa­
tion des armoiries aux élections de novembre pour favori­
ser ou défavoriser certains candidats sera une épisode qui 
sombrera dans l'oubli ou à tout le mieux servira de leçon 
à certains pour la tenue des prochaines élections.

• VICTORIAVILLE (R.L.) — Le club Lions de Victoriaville 
aura un invité de marque à son souper de mardi de la 
semaine prochaine. En effet, le conférencier sera l'honora­
ble juge Anatole Corriveau. Connaissant la verve de ce 
magistrat, nous sommes persuades que les membres Lions 
passeront quelques heures agréables en sa compagnie.

• VICTORIAVILLE Le comité d'information chrétienne 
recommande l'émission Chantier '72 au Canal 10, samedi 
le 19 février à 16h. et à 17h. au canal 13. L'émission a 
comme titre "La parole est à vous".

• VICTORIAVILLE — C'est l'Optimiste Rosaire Lemaire qui 
a la responsabilité de l'organisation de la prochaine partie 
de sucre de ce club, le 25 mars, a la salle des érables 
d'Emile Allaire à Saint-Norbert.

• VICTORIAVILLE — En voyage au Brésil, Georges Desro­
chers du motel Boifran, vient de faire parvenir un mot aux 
membres du club de presse Louis-Francoeur de Victoriavil­
le. Georges dit avoir aimé l'Argentine, à l'exception de 
l'atterrissage à Buenos Aires ou toutes les mesures de 
sécurité ont été prises tant a l'intérieur qu'a l'extérieur 
(pompiers-ambulances-Croix-Rouge etc). Georges et son 
épouse devaient partir pour Lima, lundi.

• VICTORIAVILLE — Lors de l'assemblée de la Chambre 
de Commerce de Victoriaville, qui aura lieu dimanche 
matin le 20 février au motel Boifran d'Arthabaska, le 
conférencier sera le député provincial Gilles Masse qui 
traitera des problèmes et des améliorations pour le comté 
d'Arthabaska, en 1972.

.........

Le club de la Bonne Humeur de Victoriaville tenait sa 
fête mensuelle samedi au centre de loisirs de Victoriavil­
le. Le curé de la paroisse Ste-Victoire, M. Charles-Henri 
Paul, discute ici avec le jeune Daniel Bergeron en com­
pagnie de Mme Jacques Labarre et Mme Jean-Paul 
Cormier, deux responsables du club. (Photo Laurier 
Gardner).

• SOREL - M. Jacques Auger, étudiant, a été élu le plus 
bel homme de la région de Sorel, à l'occasion d'un con­
cours organisé par Mme Leclerc. M. Auger a recueilli 54,- 
098 votes. M. Michel Champagne, directeur des program­
mes à CJSO, a obtenu le deuxième rang avec 41,598 votes; 
M. Maurice Martel, pharmacien, 38,144; Claude Saint-Jac­
ques, camionneur, 29,496 et Pierre d'Auteuil, animateur 
matutinal à CJSO, 15,105. Un total de 356 autres hommes 
de la région ont obtenu moins de 100 votes. Mme Leclerc a 
souligné qu'elle avait reçu un total de 189,049 bulletins de 
participation à ce concours.

• SOREL La direction de l'hôpital Richelieu a fêté ses 
malades à l'occasion de la Saint-Valentin. C'est grâce à de 
nombreux dons fournis pour la circonstance, que les mala­
des ont pu recevoir des liqueurs douces, ou du chocolat et 
des cigarettes, a souligné M. Gabriel Germain, président 
du bureau de direction de l'hôpital. Les membres du bu­
reau de direction ont participé à la fête de même que M. 
Robert Choodeiaine, secrétaire de M. Claude Simard, mi­
nistre d'Etat.

• DRUMM.ONDVILLE Le conseiller Roger Prince, res­
ponsable des finances au conseil, rassure la population 
locale: les dépenses de la ville n'augmenteront pas de plus 
de $400,000 cette année, si tous les chefs de service et les 
édiles se donnent la main. Cette précision a été apportée 
par lé conseiller Prince, pour faire taire les rumeurs les plus 
Invraisemblables qui circulaient depuis quelque temps, de 
certains "conards'' dont le maire lui-même s'était rendu 
responsable

Le CRD offre ses services

Quel est l'avenir de notre 
région? Pierre Deland

L'Optimiste Robert Lainesse, président de 
la dernière campagne de donneurs de 
sang de la Croix-Rouge, a été choisi 
l'Optimiste du mois à Victoriaville. On

l'aperçoit en compagnie de I Optimiste 
Rosaire Lemaire et du docteur Georges- 
Henri Dubois, pathologiste, le conféren­
cier. (Photo LeRo)

Un (omité de 

pourrait être

donneurs de sang 

mis sur pied
VICTORIAVILLE (RL.) — 

Parlant devant les membres du 
dub Optimiste de Victoriaville, 
le docteur Georges-Henri Du­
bois. pathologiste à l'Hôtel-Dicu 
d'Arthabaska. a prôné la forma­
tion d'un comité qui verrait à la 
compilation des noms de don­
neurs de sang volontaires qui 
accepteraient d’être appelés à 
toute heure du jour ou de la nuit 
nour donner du sang, dans des 
cas urgents.

Le docteur Dubois a mention­
né que ce comité pourrait être 
formé de membres du comité 
local de la Croix-Rouge et de 
membres du club Optimiste ou 
toutes autres personnes qui le 
désireraient.

Il a rite l'exemple d'un rcr 
t.rh Rélisle qui travaillait à 
I Hyriro-Québec à Victoriaville et 
nui possédait son propre systè­
me de caries de donneurs volon­
taires. Lorsque l'Hôtel-Dieu 
avait besoin de sang de façon 
urgente, on communiquait avec 
ce monsieur Rélisle qui appel- 
lait lui-même les donneurs. Mal-

Réunion du
Comité
d'action

* \

populaire
NICOLET <ST) — Le Comité 

d'action populaire invite tous les 
étudiants et les jeunes chô­
meurs à une réunion samedi, le 
février, a une heure trente, à 
une rencontre qui se déroulera 
19 février, à une heure trente, à 
à l'école polyvalente Jcan- 
Nicolel. . , :

Le CAP informera les gens 
sur les possibilités d'emplois au 
cours de l'été offerts par le pro­
gramme de Perspectives-Jeu­
nesse. La première paçtie de la 
réunion consistera à renseigner 
les gens présents sur la façon 
de présenter un projet à Pers­
pectives-Jeunesse. D'autre part, 
des projets ébauchés de Pers­
pectives-Jeunesse demande­
raient la collaboration d'éty- 
diants ou de jeunes chômeurs 
afin d'élaborer les projets en 
voie d'être présentés.

Le Comité d'action populaire 
assistera tous les étudiants dans 
leur démarche.

heureusement cet ''apôtre'’ est 
décédé.

Dans 'a période de questions, 
les membres présents ont déplo­
yé le fait qu'il n'existe pas dans 
un hôpital de l'importance de 
celui d'Arthabaska une infirmiè­
re ou une simple secrétaire qui- 
serait spécialement préposée a 
un tel fichier. Un membre a 
souligné qu'il était inconcevable 
que devant une question aussi 
importante ou aussi vitale il fal­
lait s'en remettre au bénévolat.

Emploi

Le docteur Dubois a d'autre 
part mentionné qu'en 1971, 1,021 
sacs de sang ont çté donnés à 
des malades de l'Hôtel-Dieu 
d'Arthabaska. L'Hôtel-Dieu 
d'Arthabaska avait reçu 1.107 
sacs de la Croix-Rouge et 177

sacs d» donneurs locaux. Corn 
me le sang ne se conserve que 
21 jou s. 237 sacs ont dû être 
retournés à la Croix-Rouge par­
ce que le sang n'était plus bon.

Ce retour indique un pourcen­
tage de 18 pour cent et Artha- 
baska est l'hôpital qui a la plus 
basse moyenne dans ce secteur, 
la moyenne des autres hôpitaux 
du Québec pour le retour de 
sacs de sang est de 40 à 50 pour 
cent.

L'Hôtel-Dieu possède une ré­
serve de 38 sacs de différents 
tvpes de sang. Dans les cas ur­
gents. on fait appel à des don­
neurs locaux. Le docteur Dubois 
a fait part qu'il n'y avait jamais 
eu de mortalité à Arthabaska à 
cause d'un délai trop long pour 
obtenir du sang.

VICTORIAVILLE < R.LA — 
Dans un texte du genre édito­
rial, M Pierre Béland. direc­
teur régional du Conseil écono­
mique régional du centre du 
Quebec, se demande quel est 
l'avenir de notre région.

M Béland declare ainsi: ‘ No­
tre région du centre du Quebec 
nu si vous préférez, région Bois- 
Francs - Drummond, pourrait 
être considérée par rapport aux 
autres régions du Québec corn 
me “le trou du beigne'* si vous 
me permettez l’expression. En 
effet, nous nous trouvons encer­
clés par les principaux pôles de 
croissance de la province à 
l'est — la ville de Québec e! sa 
région, à l'ouest — Montréal, au 
nord — Trois-Rivières, au sud 
— Sherbrooke.

Une couronne de croissance et 
de développement accaparant 
les princinaux capitaux, attirant

elle industries et population.
“Devant cet étal de fait, de­

vons-nous abdiquer et adopter 
une politique de “laisser-faire''?

Devons-nous accepter bon gré 
mal gré le départ en masse des 
jeunes de la région en faveur 
des grands centres urbains?

Devons-nous accepter d'être 
une belle région où tout le mon­
de passe sans jamais s'arrêter?

Devons-nous supporter de de­
meurer impitoyablement le 
“trou du beigne", d'être le cen­
tre du Québec... que de nom?

Alors, je vous le demande, 
miel est notre avenir? Sommes- 
nous prêts a faire quelque chose 
d'envergure pour la région'’ 

Offre de services
"C’est pour aider ô revalori­

ser la région que le Conseil ré­
gional de développement veut 
offrir ses services à toute muni­
cipalité, tout organisme, enfin h 
tous les citoyens.
“Il faudrait une bonne fois 

pour toutes passer au-dessus de 
l'esprit de clocher, passer au- 
dessus des intérêts particuliers, 
afin de prendre conscience de la 
force de frappe que pourrait 
avoir n'importe quel organisme 
de notre région, s'il avait l'ap­
pui de l’ensemble de la popula­
tion régionale par le biais du 
Conseil regional de développe­
ment. “Mais pour ce faire, il 
faut s'engager voire même de­
mander. Alors qu'attendons-

nous'’ Utilisons à pleine capaci­
té le potentiel existant Le CRD 
est là pour vous tous, et il ne 
doit pas demeurer un poids 
mort dans la région.

"Le Conseil régional de déve­
loppement sera ce que la popu­
lation. ce que la région en fera.

Nous sommes a votre service 
Pourquoi ne pas en profiter et 

travailler ensemble au dévelop­
pement de notre région II faut 
que la région du centre du Qué­
bec devienne notre champ d’ac­
tion commun, devienne de plus 
en plus le centre du Québec".

Première activité en faveur de l'aréna

Discothèque spéciale à 
l'intention des adultes

VICTORIAVILLE (R LA — 
Une prenvère activité populaire 
pour les .'idultes se déroulera sa­
medi soir à l'école Le Manège 
de Victoriaville. avec la présen 
talion d’une discothèque adulte 
vraiment originale, en ce sens 
que la musique sur laquelle on 
pourra danser sera des années 
'40 à ‘50. C'est ainsi que les 
gens pourront danser sur des 
succès de Glen Miller, Tommy 
Dorsey, Harry James ainsi que 
des disques populaires.

Le prix d’entrée sera de un 
dollar il y aura bar pour bois­
sons alcooliques. Cette soirée 
débutera à 9 heures pour se ter­
miner à 2 heures dans la nuit de 
samedi à dimanche.

M Gaston Girouard a accepté 
l'organisation de cette soirée 
avec la collaboration des svndt-

cats loi aux et plusieurs autres 
personnes. La direction techni­
que et musicale a été confiée à 
Gerald Music Enr Voilà une fa­
çon intéressante de participer à 
la campagne de souscription du 
futur pavMIon Jean Béliveau.

Disco-jeunesse
D'autre part, vendredi soir, 

au centre de loisirs, on orgam 
sera une disco-jeuncsse pour 
tous les adolescents et adoles­
centes Deux orchestres feront 
danser les jeunes de 8 heures à 
minuit. I e prix d'entrée est de 
$0 5(1 et l< s profils iront au fonds 
de souscrintion du pavillon Jean 
Béliveau.

Les jeunes sont invités de fa­
çon particulière à donner le ton 
à cette campagne de souscrip 
(ton en se rendant nombreux à 
la discothèque de vendredi.

Assemblée du Parti civique
DRUMMONDVILLE <GP> 

C'est mardi le 22 février que le 
Parti civique de Drummondviile 
tiendra sa première assemblée 
publique depuis les élections de 
novembre dernier La rencontre 
aura lieu au Manoir Drum­
mond. sous la présidence de M. 
Raymond Poisson.

Selon un porte-parole de cette 
formation politique municipale, 
I assemblée- de mardi aura pour 
bu* d'évaluer la situation pré­
sente et de prendre les décisions 
nécessaires a l’implantation so­
lide du parti dans les couches 
populaires.

Plusieurs sujets sont a l'ordre 
du jour, pnrticulièremértl l’éva- 
lualinn municipale. MM Alonzo 
Malouin et Gérard Perron se­
ront les spécialistes informa­
teurs de celle question.

Outre les structures du Parti 
civique, il sera question du fa­
meux pont de la rue Saint-Geor­
ges Selon le Parti civique, un 
dossier préparé par M Jean- 
Louis Goudron sera dévoilé à 
e. ito occasion, document qui 
"en du long" selon les diri 
géants du PC

Chacun es' invité à ces assi­
ses, propriétaire ou locataire.

■■v \ < r

Qui connaît meubles St-Lanront Ltée pobr la qnalHi de sa marchandise, ses bas prix et sen service... n’aehète pas aülenrs

Futurs
Mariés

Voici un magnifique
ENSEMBLE
pour meubler
3 PIÈCES

MOBILIER DE SALON
2 morceaux

MOBILIER DE CHAMBRE
3 morceaux

MOBILIER DE CUISINE
5 morceaux

RÉFRIGÉRATEUR
BÉLANGER
16' eu. de luxe 
tel qu'illustre

s32900

Trois accidents 
à Princevifle
PRINTEVILLE .G.A R i - U 

directeur du service de la police 1 
de Princeville. M Jacnues Ri­
vard. a eomnilé les rapports de [ 
îro's are'dents survenus dorant 
la nér’nde de la mi-février T,'un I 
de ees accidents a en b'eu au 
carrefour de la rue St-.Iean-Ran- 
t'ste e| rp l'avenue

I sut 1a rue y.Jean.Ran. 
liste Ces deux accidents n'nnt j 
camé nue des pertes matériel­
les aux véhicules imptimiés.

Quant au troisième, q s'est I 
oroduit sur l'avenue St-Jaroues- 
Fst. Une reinornur sooarte-
• -ee, X 11 pinmKer’e TV-'hoiv et i 

.-e aeeesentrés s'est
■ ••h'tcp-irnl déeroehép poor aller | 
, é, • oo,- Mir l'arrière d'une au- 
t eo’r'e sintionnée sur le côté, 
de la < nie tout près des vitrines I 

atelfers de Paquet Triévi- 
-ion Dans les trois cas c'est le
noUHer Michel Lechafité qui a| 
fait les constatations.

CUISINIERE
ÉLECTRIQUE

IIÉLWGIIK
Modèle De Luxe 

Bon Appétit

s21995 Tel qu'illustre

fl

GILBERT ROY
Président

fl/ous avons maintenant un kiosque spécialement 
aménagé pour tes MEUBLES "COLONIAL "

MEUBLES SUAURENT Ltée
GENTILLY - Tél.: 298-2020

S
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détente /
Une importante rétrospective du cinéma muet français à Shawinigan

le couronnement 
de votre bon goût
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SHAWINIGAN (C.P.i — Une initiative de l’office 
du film du Québec et de la direction generale de la 
diffusion de la culture du ministère des Affaires cultu­
relles permettra à la population de la Mauricie d'assis­
ter à la projection des films (environ 20) les plus mar­
quants du cinéma muet français.

En effet, les 24 et 25 février, il y aura au 
Centre culturel de Shawinigan, en matinée (14h.) et en 
soirée (20h), une rétrospective du cinéma muet français 
de 1895 à 1929. Le programme touchera :les Pionniers, 
l'école impressionniste, l'avant-garde dadaïste et sur­
réaliste. les tendances documentaire, le réalisme poé­
tique. M. l’abbé Leo Cloutier, spécialiste en cinéma, 
agira comme animateur lors de ces projections.

Cette activité culturelle est coordonnée en Mauri- 
cie-Bois-Francs par le Bureau regional du ministère des 
Affaires culturelles. Le Centre culturel de Shawinigan 
offre gratuitement à tous les intéressés cette activité 
cinématographique.

Parmi les films présentes, les amateurs pourront 
voir notamment FIEVRE de Louis Delluc, LA SOU­
RIANTE MADAME BEAUDET, de Germaine Dulac. LA 
CHUTE DE LA MAISON USHER de Jean Epstein. EN­
TRACTE de René Clair. LA COQUILLE ET LE CIERGY- 
MAN de Germain Dulac d’après un scénario d’Antonin 
Artaud. L’ETOILE DE MER de Man Rav, UN CHIEN 
ANDALOU de Bunuel. A PROPOS DE NICE de Jean 
Vigo et LA PETITE MARCHANDE D’ALLUMETTES de 
Jean Renoir.

Au Centre culturel

Gill es Dreu passe par Shawinigan !e 22

En le>80, quand cette '•—:—
chope bavaroise de grand 
prix fut sculptée, Drei Kronen Brauerei 
brassait de la biere de qualité en Bavière 
depuis plus de 300 ans,toujours avec le 
même soin et le même respect de perfection

£e chef doeuvre des madrés brasseurs
Aujourd'hui, Kronenbrau marque l'apogée de quelque six siècles de savoir-faire. 

Kronenbrau est maintenant brassée pour vous au Québec en accord avec les 
specifications originales et sous une surveillance étroite. C'est le couronnement 

de votre bon goût. Kronenbrau, si robuste, si corsée, tellement satisfaisante! 
Toute une différence de qualité qui emporte une légère différence de prix.

DREI KRONEN BRAUEREI (1308) QUEBEC LIMITEE
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Un film a voir

DU SILENCE ET DES OMBRES

5 30

TELECASTS

A l'affiche de la série les 
Grands Films, le jeudi 17 février 
à 19 h 30, un drame sur le ra­
cisme qui s'intitule Du silence 
et des ombres.

Réalisé par Robert Mulligan 
avec Gregory Peck, Mary Bad- 
ham. Philip Alford. John Megna 
et Frank Overton, Du silence 
et des ombres a obtenu le prix 
Gary Cooper au Festival de 
Cannes, en 1963.

\
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Du silence et des ombres se 
situe à Maycomb, petite ville 
de l'Alabama. Atticus Finch 
(Gregory Peck), veuf et père 
de deux enfants d'âge scolaire 
et avocat de profession, est

chargé par le shérif d'assurer la 
défense d'un ouvrier noir accu­
sé d’avoir violé une jeune fille 
blanche. En fait, le pauvre noir 
n'a jamais abusé de la jeune 
fille. C'est le père de celle-ci. 
Bob Ewell, fermier ivrogne, in­
culte et farouchement raciste, 
qui a monté le coup de toutes 
pièces.

Furieux parce que Finch dé­
fendra Torn Robinson, l'accusé 
noir. Bob Ewell, excite les au­
tres fermiers blancs qui mena­
cent de forcer les portes de la 
prison pour s'emparer de Tom 
Robinson et le lyncher. Bien dé­
terminé à protéger les droits 
de son client, Atticus Finch 
monte lui-même la garde toute 
la nuit devant la prison muni­
cipale. Le lendemain au procès. 
Atticus Finch prouve aisément 
l'innocence de son client. Mais, 
aveuglés par leur racisme, les 
juges condamnent quand même 
Tom Robinson. Bien plus. Bob 
Ewell s'en prend aux enfants 
de l'avocat Atticus Finch.
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SHAWINIGAN (CP) — D’abord comédien, Gilles 
Dreu est venu à la chanson en 1964, après s’être rendu 
compte que le métier de comédien n’est pas facile, et 
que s’y faire une place à Paris est pour le moins ardu.

Avant d’enregistrer son premier disque, en 1964, 
“Filles de garches et enfants de puteaux”. son second 
demeure très discret. C’est alors qu’il rencontre Nor­
bert Saada, qui vient de fonder sa propre maison de 
disque et fait enregistrer trois succès à Gilles Dreu: 
Alouette. Pourquoi Bon Dieu et Ma mère me disait, 
puis Moïse. Ce fut pour lui un changement de style, et 
le départ vers le succès, avec des chansons écrites par 
Pierre Delanoë. Boris Bergman. Jacques Datin...

En 1968. il fait un retour à la comédie, avec un role 
comique dans “le film de Bourvil, Les Cracks. H partici­
pera bientôt à la réalisation d’un western “périgourdin” 
dans lequel il jouera le rôle principal.

Au Centre culturel de 
Shawinigan: 22 février

Gilles Dreu sera au Centre culturel de Shawinigan le 
22 février prochain, mardi, alors qu’il présentera ses 
grands succès et ses plus nouvelles chansons.

Echo du cinema

Gilles Dreu sera au Centre culturel de Shawinigan le 22 

février. (Photo Roland Lemire)

• N na Companeez dont le pre­
mier film en qualité de réalisa­
trice, FAUSTINE OU LE BEL 
ETE. va prochainement sortir a 
Paris a commencé d’écrire un 
nouveau scénario dont elle assu­
rera egalement la mise en scè­
ne. Elle a l’intention de repren­
dre plusieurs comédiens de 
FAUSTINE, parmi lesquels Isa­
belle Adjani, Francis Huster et 
Jacques Spiesser.

Ow

télé-films
9 30 8 MORNING MOV!E

(5) MACAO '.
Film policier avec Robert 
Mitchum. Un homme pour­
suit l'enquête d’un policier 
tué. Moyen.

7:30 ffl CINEMA KRAFT • v
(5) SODOME ET GOMOR- •> 
RHE’
2e partie Drame. Histoire v 
biblique romancée. Superb- v 
ciel. !•!

8 00
12:30 © MATINEf WITH 

JOE VAN
THE PILL CAPER *. 

Comedie.

Q CINEMA KRAFT
14) "LES CENTURIONS”. 
(Ire partie). Drame de guér­
ie avec Anthony Quinn et 
Alain Delon. Armee françai­
se vs terroristes algériens. 
Bonne realisation.

1 00 Q DEUX DANS UN
PROGRAMME DOUBLE 
(4) "SUZY DIS MOI OUI”. 
Comedie. Un journaliste 
provoque la rencontre d'un 
savant et d'une directrice de 
college. Bonne realisation.

IMS Q HEURE EXQUISE
(5) FURIE AU MISSOU­
RI”.
Western. Un sudiste devient 
meurtrier. Conventionnel.

(5) LA SCANDALEUSE 
INGENUE”.
Comedie Une institutrice 
devient pin up. Moyen.

11:15 ffl EN PANTOUFLES

1:15 ffl CINE JEUDI
16) CERTAINS LES PRE 
FERENT NOIRES 
Comedie musicale medio- 
cic.

(4) "LE KID EN KIMONO'
E U 1958. Comedie avec 
Jerry Lewis Un magicien , 
malhabile amuse les sol- . 
dats Bonne realisation.

11 23 © CINE SOIR
<6) SA DERNIERE NUIT ! 
D AMOUR
Drame policier mediocre.

1 30 O CINEMA
15) "LE COIN TRANQUIL­
LE”.
Comedie Excursion de 
camping Moyen.

11.30 Q CINEMA 7
(5) DE L AMOUR”
Comedie de moeurs avec ! 
Michel Piccoli Un dentiste 
se conduit en don Juan.' 
Conventionnel.

b 00 © CINEMA DE 
b HEURES

(5) FRANCIS AUX COUR 
SES
Comedie. Un mulet parlant. 
Moyen.

11:45 Q CINE SIX

(6) HIGH SEASON FOR 
SPIES
Film policier Banal.

/ 30 0 0© LES GRANDS 
FILMS

(3) 017 SILENCE ET DES 
OMBRES
(To Kill a Mockrnbird). E-U. 
1962 Drame social de R 
Mulligan avec Gregory 
Peck. Un avocat eduque ses 
enfants dans le respect des 
êtres humain». Excellente 
realisation.

12 00 O CINEMA
13) "LE JOUR SE LEVE ".
Fi. 1939. Drame de Marcel 
Carné avec Jean Gabrn. 
Bernard Blier et Arletty. Un 
ouvrier est desesperé quand 
il apprend ITnlidelite de sa 
Fiancee. Excellente réalisa

12 00 ffl THURSOAV MOVIE
151 GOD IS MY CO I- 
PLOT",
Otame de queue Convet 
sion d'un pilote de queue 
Moyen
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Cinq victoires du Sorel dans 
les circuits Inter-Cité

par Gilles PELOQl’lN

SORE!, — Les équipes de So­
rel dans les. circuits Inter-Cité 
ont poursuiv; leur marche victo­
rieuse en fin de semaine derniè­
re, remportant quatre des cinq 
joutes qu’ils ont disputées.

Dans la catégorie Moustique 
tout d'abord, les troupiers de 
Paul-Emile Godin ont remporté 
deux victoires, 3 à 1 samedi 
dernier contre Ville Lemoyne et 
2 a 1 dimanche contre l’équipe 
de Chambly. Dans la première 
joute, les jeunes Alain Déziel, 
Christian Lacourse et Pierre 
Pelletier ont marqué chacun un 
but pour conduire les troupiers 
de Godin à ce triomphe sur l’é­
quipe de Ville Lemoyne. Dans 
la deuxième partie, Michel Pi- 
ché et Alain Labonté ont fait 
scintiller la lumière rouge une 
fois chacun et les Sorelois l’em­
portaient de nouveau 2 à 1.

Dans la catégorie Pee Wee. 
les troupiers de Denis Gaucher 
ont remporté une brillante vic­
toire de 5 à 0 sur l’équipe de 
Ville Lemoyne. Pierre Millette,

Réal Beaucage, Michel Brouil­
lard, Jean Doyon et Dave Moo­
re ont marqué un but chacun 
dans la victoire des Sorelois. Le 
défenseur étoile Pierre Simo- 
neau y est allé de trois men­
tions d'assistances dans cette 
joute. Le jeune Denis Guimond 
enregistrait du même coup son 
4ième blanc-lissage de la saison

Dans la classe Juvénile, l'é­
quipe de Richard Patenaude ne 
faisait qu’une bouchée de l’équi­
pe de Chàteauguay l’emportant 
facilement 5 à 0. Michel Abbott, 
André Duffeault, Robert Char- 
trand, Pierre Salvail et Denis 
Lavallée ont marqué un but 
chacun dans le 14ième triomphe 
des Sorelois cette saison en sei­
ze joutes. Le cerbère Denis An- 
taya y allait lui aussi de son 
troisième coup de pinceau de la 
saison. L’équipe de Richard Pa­
tenaude championne de la sai­
son régulière dans le circuit In­
ter-Cité du St-Laurent a mainte­
nant une fiche de 14 gains, un 
seul revers et une nulle en seize 
joutes.

Ce soir, au Marcotte

Drummondville vient

Fànfin la seule défaite de la fin 
de semaine enregistrée par l’é­
quipe Bantam de Fon pon La- 
freniêre aux mains de l’équipe 
de St*Jean au pointage de 6 à 1. 
Le seul filet du Sorel a été enre­
gistré par Guy Verdon.

pe« Wee
FICHE

Pi 9 p n pp pt pis pun
14 10 4 0 S8 26 20 107

b s pts p
D Peloquin 13 8 21 0
P. Millptte 12 9 21 2
P. Sirrtoneau 7 11 18 8
M Brou.ll*rd 6 4 10 O
J. Martin 5 4 9 7
D Moore 4 5 9 4
R Beaucaqs 09 92
C Fréchette 3 3 6 9
G. Pelletier 3 3 6 14
M Théroux 1562
D Vandal 2 3 5 12
D. Arguin 13 4 11
J. Doyon 12 3 6
S Millette 0 3 3 30
Mario Parent-Denis Goimond: Moyen­
ne de 1 85

Sorel Moustique 
FICHE

gs g p n bp bc pts pun.
18 13 2 3 60 26 29 87

COMPTEURS
Noms pi b a pts pun.
Michel Piche 18 16 10 26 16
Pierre Peiietiei 17 10 8 18 9
Danel St-Germam 18 9 9 18 2
Alain Déziel 16612 4 16 2
Christian Lacourse 18 7 7 U 14
Pierre Tremblay 18 0 13 13 4
Sylvain Beauséjour 18 0 8 8 10
Alain Labonté 18 3 2 5 2
Jean St-Michel 18 1 3 4 10
Denis Durasse 18 2 1 3 4
André Galien 18 0 4 4 4
Michel Lespérance 17 0 3 3 0
Stéphane Charbonneau

18 0 3 3 6
Gardien

p) bc b! moy.
Michel Péloquin 18 26 3 1.44

Joutes focales 
PI 9 P n pts
9 6 1 2 14

Joutes extérieures 
Pi g p n pts
9 7 1 1 15

visiter les
Deux joutes régulières seront 

présentées ce soir (jeudi) à l’in­
térieur des cadres de l’ASIEQ 
alors que le collège de Drum­
mondville rendra visite aux Dia- 
blos au cours de matchs de hoc­
key et de basketball masculin. 
Les deux parties doivent débu­
ter simultanément à 8.00 au 
Centre Marcotte pour le hockey 
et au gymnase du pavillon des 
Sciences pour le basketball.

La joute de hockey ne devrait 
pas être trop difficile pour les 
joueurs de Normand Meunier. 
Après la dégelée que les Diablos 
ont servie au Thetford-Mines sa­
medi dernier, les joueurs ont 
réalisé pleinement qu'ils pou­
vaient tout abattre sur leur che­
min. Le trio Dessureault-Ga- 
bias-Gaillardetz a été sensation­
nel et l’instructeur n’entend pas 
briser cet'e heureuse combinai­
son. La défensive a été à la 
hauteur de la situation puisque 
les avants se repliaient plus vite 
pour aider les défenseurs. Bien 
que les joueurs locaux aient 
triomphé assez facilement des

Diablos
visiteurs depuis le début de la 
saison. Meunier n'entend pas 
pécher par excès de confiance 
et il désire un rendement maxi­
mum de tous ses joueurs. On ne 
prévoit pas d’absents.

Au basketball, les Diablos re­
çoivent une équipe que l’on peut 
qualifier eendrillon dans le do­
maine du basketball masculin. 
Les joueurs de Gilles Goulet 
étaient peu considérés au début 
de la saison et personne n’au­
rait pu prédire un deuxième 
rang à cette formation de jeu­
nes joueurs. C’est pourtant cette 
position oue les visiteurs occu­
pent et il' désirent à tout prix 
s’assurer définitivement une po­
sition dans les éliminatoires de 
fin de saison en triomphant des 
Diablos. Pour leur part, les 
joueurs de Yves Lafrenière sont 
plus en confiance depuis leur 
imposante victoire de 110-53 
contre Thetford-Mines et la ter­
rible tension, qui a joué de vi­
lains tours aux Diablos, semble 
avoir disparu. L'équipe sera au 
complet ce soir.

La Coupe du Québec est 
prévue au Mont Adstock

C’est en fin de semaine pro­
chaine soit les 18, 19 et 20 fé­
vrier que se déroulera au Mont 
Adstock la compétition de des­
cente pour la Coupe du Québec.

Le tout débutera vendredi le 
18 février, de 10 h 00 à 16 h 00 
sera consacré à la pratique gé­
nérale.

Samedi le 19 février de 13 h 00 
à 15 h 00 sera la descente sans 
arrêt (non-stop) obligatoire 
pour tous les concurrents qui 
prendront le départ dimanche le 
20 février.

La première manche débutera 
à 10 h 00

La deuxième manche débute­
ra à 13 h 30

Plus de 110 participants pren­
dront le départ, en plus de l’é­
quipe du Québec, ces compéti­

teurs viendront des zones sui­
vantes: Gatineau. Laurentienne. 
Cantons de l’Est, Vallée du 
Saint-L?urent, Vallée de la 
Mauricie. Côte Nord, Gaspésie, 
Saguenay-Lac St-Jean, Nord- 
Ouest Québécois, de l’Ontario et 
des Etats-Unis.

L'équipement technique de 
cette course sera fourni par la 
brasserie Molson.

Les règlements en vigueur se­
ront ceux de la Coupe du Qué­
bec ainsi que les plus récents 
règlements avec amendements 
de la F.LS.

C’est donc un rendez-vous 
pour tous les sportifs au Club de 
Ski de Thetford les 19 et 20 fé­
vrier pour la compétition de 
descente de la Coupe du Qué­
bec.

LE SKI avec
Directeur du ski alpin. Equipe nationale canadienne 

Débutants — XII

PLANIFIEZ VOTRE DESCENTE
POUR UN MEILLEUR CONTRÔLE
Plusieurs personnes entreprennent la descente sans y atta­

cher trop trop d'importance. Essayez du moins d’avoir une pers­
pective d'ensemble du terrain sur lequel vous entreprenez de skier 
et les genres de courbes que vous devrez maîtriser. Vous dev rez 
être pleinement conscient qu'il y existe des endroits dangereux... 
et surtout, n’allez, jamais skier par-dessus des crevasses sans en 
avoir au préalable, étudier les contours et les aléas.

Il est essentiel, de toujours avoir 
une très bonne idee de l'endroit 
ou vous allez skier... des courbes, 
de* accidents de terrain, eti . 
Avant de vous y aventurer, év i­
té/. le plus possible de passer par­
dessus les crevasses, sans exami­
ner sérieusement les dangers 
qu elles peuvent presenter. Val­
iez jamais en sens contraire des 
traces laissées par d’autres 
skieurs car ceci est souvent cause 
d'accident. Placez-vous bien en 
évidence en dehors de la piste 
lorsque d’autres skieurs entre­
prennent la descente. En plani­
fiant bien vos descentes et étant 
bien conecicnt des dangers du 
terrain, ce sport vous procurera 
joie, satisfaction et detente.

I

(ftauthirr Sports Ctfr
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Trois Rivieres

Au curling

La Ceianese 
gagne les 
honneurs
Dans cette discipline bien ty­

pique des sports d’hiver, les 
curlers du club de curling Ceia­
nese ont nettement dominé, en 
raflant deux des trois médail­
lées d'or en jeu.

Toutefois dans la catégorie 
Juvénile chez les garçons, le 
Club Victoria de Victoriaville a 
damé-le pion et remporté la mé­
daille d’or, sous la conduite du 
skip Normand Rheault. Le Club 
Ceianese dans cette catégorie a 
dû se contenter de la seconde 
place e» la médaille d’Argent ! 
avec le skip Paul Lefebvre.
Les junior (filles) le skip Lin-1 

da Langlois a conduit son équi­
pe à la médaille d’or pour le 
club Ceianese, cependant qu'une! 
autre équipe du club Ceianese 
sous la conduite du skip Johan­
ne Lefebvre remportait la mé- ! 
tlaille d'argent.

Chez les junior (garçons), le 
skip Barry Husk du club Cela-| 
nese a conduit ses hommes à la 
médaille d’or. L’équipe du club 
de Curling Drummondville, du 
skip Yvon Bissonnette décro-j 
chait la médaille d’argent et le 
club Victoria de Victoriaville 
remportait la médaille de bron­
ze avec le skip Marc Croteau.

Les gagnants des médailles 
d'or dans la catégorie junior 
(garçons et filles) représente­
ront le centre du Québec à la 
finale provinciale aux Jeux 
dans ITle.

A Victoriaville

Deux buts 
de Longchamps
VICTORIAVILLE (RL.) - 

Dans la ligue commerciale de 
hockey de Victoriaville, section 
“A”, le Guy Saint-Pierre Auto a 
défait le Demers et Hamel par 
le pointage de 7 à 6.

Miche! Blouin. Normand Pé­
pin et Jean-Marc Allaire ont 
marqué deux buts pour le Guy 
Saint-Pierre, Denis Boisson 
neault, l'autre. Pour les per 
dants, Gaétan Moreau et Claude 
Girouard y sont allés de deux 
buts chacun, Pierre Béliveau el 
Gilles Hébert chacun un.

Dans l'autre partie au pro­
gramme, le Godbout Auto a fait 
match nul 3 à 3 avec le Yvon 
Thibeau Inc.

Réjean Longchamps a été le 
meilleur pour le Godbout avec 
deux buts Denis Perreault a en­
registré l’autre.

Jacques Michel. Jean-Louis 
Croteau et Serge Tardif ont été 
les auteurs des filets du Yvon 
Thibeault.

Hockey mineur à 
Drummondville

Catégorie Bantam
Classement

Série A
Benoit Frères 1 1 fl 2
Brunellu Huile 1 n 1 0

Série B
Epie. Forcier 2 1 1 2
Caisse POP St-J.B. 2 1 1 2

Pointeurs
A. Benoit, Caisse 2 3 1 4
R. Gardner, Benoit 1 2 1 3
D. Lynch. Forcier 2 2 1 3
D Gariepv, Forcier 2 2 fl 2
P. Vincent. Forcier 2 2 fl 2

Gardiens
F. Forcier, Benoit 1 1 0 nno
P. Verrette. Caisse 0 1 2 2 00
M. Ouellette, Forcier

0 2 S 250
Y. Proulx, Caisse 0 
M. Fréchette, Brun

1 4 4 on

1 5 5 00:

Pierre Simoneau

Autres nouvelles 
page 39

A Drummondville

Les équipes St-Louis et St-Georges 
décrochent les honneurs au basketball

DRUMMONOVTLLE - Neuf 
équipes ont participe en fin de 
semaine dernière à la compéti­
tion de mini-basket-ball (8 à 12 
ans) qui se tenait à Drummond- 
ville à l’école Jean-Raimbault. 
I es responsables de la rencon­
tre Gilles Goulet et Raymond 

Courchesne se sont dits satisfaits 
de celle compétition régionale, 
visant à procéder à l'éliminatoi­
re régionale pour trouver les re­
présentants du Centre du Que­

bec a Montréal aux Jeux dans 
nie.

Chez les garçons, la médaille 
d'or est allée a l'équipe de l'éco­
le Saint-Louis de Drummondvil- 
le. Les drummondvillois ont dé­
fait par 27 à 16 l'équipe "AU 
Stars" de Victoriaville qui a de- 
cioché la médaille d’Argent. La 
médaille de Bronze est allée à 
l’équipe de l’école Saint Georges 
de Drummondville.

Ski au Mont Gleason
Après une partie de cache-ca­

che qui dure depuis le 5 février 
<date a laquelle devart être pre­
sence la compétition régiona­
le). le Comité organisateur des 
Jeux Régionaux du Québec pour 
la region du Centre du Québec a 
décidé de risquer le tout pour le 
(oui. C’est ainsi qu'il annonce 
officiellement que la compéti­
tion de ski alpin, remise à plu­
sieurs reprises, se tiendra sa­
medi prochain le 19 février au 
Mont Gleason à Warwick.

Les responsables de la ren­
contre seront Jean Thibeault de 
Victoriaville et Alain Madore de 
Drummondville. La compétition

régionale qui visera la forma­
tion de l'equipe devant repré­
senter le Centre du Québec aux 
finales provinciales se tiendra 
dans trois catégories: Vétéran 
'25 ans et plus), Junior us ans 
à 24 ans) homme et femme, et 
Juvénile *14 ans et moins' gar­
çon el fille. L'équipe du Centre 
du Québec comprendra 7 |>er- 
sonnes, dont trois filles.

Inutile de préciser qu'encore 
une lois, dame température se­
ra le factuer determinant quant 
à la tenue de cette compéti­
tion. Espérons que la neige sc 
mettra de la partie et que pour 
une fois cette saison, "notre 
pays soit rhiver".

Chez Its filles, l'équipe de l’é-| 
cole Saint-Georges a causé toute 
une surprise en l'emportant par 
17 à 16 c” temps supplémentaire 
sur les représentants de l’école 
Saint-Louis. Cette dernière équi­
pe a décroché la médaille d'or. 
La médail'e de Bronze es! allée 
à l'école Tétreault de Drum- 
mondviii''.

Gilles Goulet

I Vf

C'est donc dire que la région 
du Centre du Québec sera rc- 
présentée aux finales provincia­
les pour les équipes de l’école! 
St-Louis et de l’école Saint-i 
Georges.

SPECIAL
chez A & W

du 14 février 
au 20 février

TUN BURGER

A&W

Nous ne nous attendons {)as
à ce que la Pinto 

élimine en un jour 
lesYW, Datsun etTiyota.

Nous nous attachons plutôt 
à vais donner quelque eliose 

qu’elles n’ont pas.
La Pinto et les petites voitures im­

portées se partagent une bonne partie du 
marché des voitures compactes. On de­
vrait donc admettre que chacune de ces 
petites voitures possède ses propres 
avantages.

Toutefois, lorsqu’il s’agit de choisir 
l'une de ces voitures pour soi, il faut y 
regarder de plus près.

En général, les voitures importées 
offrent plus d’accessoires en équipement 
standard que la Pinto. Ce qui semble être 
un argument en leur faveur. Mais, en 
réalité, cela signifie simplement que la 
Pinto vous laisse choisir les accessoires 
que vous désirez.

Vous pouvez, par exemple, désirer 
équiper votre voiture de freins à disque, 
d’un désembueur de lunette, de couvre- 
roues et de flancs blancs. Commandez-les. 
Et votre Pinto vous coûtera toujours 
moins cher que deux des trois voitures 
mentionnées plus haut*. Si vous ne les 
commandez pas,vous débourserez encore

beaucoup moins. Tout ça pour dire 
qu’avec une Pinto,vous ne payez pas pour 
des accessoires que vous ne voulez pas.

Tout comme les meilleures voitures 
importées, la Pinto est soumise à une 
politique d’améliorations constantes. 
Depuis son lancement, la Pinto a subi 
de nombreux changements: on a, par 
exemple, amélioré la technique de mon­
tage de la transmission afin de réduire 
le niveau de NVH.

Les parties importantes de la Pinto 
sont très solides. Le démarreur, le tram 
de direction et l'essieu arrière ont été 
construits pour des voitures plus grosses 
et plus lourdes.

Il vous semble peut-être que la 
Pinto possède les mêmes avantages que 
les meilleures voitures importées. Vous 
n’avez pas tort. Mais la Pinto possède 
aussi des différences que nous con­
sidérons comme très avantageuses.

Par exemple, l’empattement de la 
Pinto est plus large que celui des trois

voitures dont nous parlions plus haut. 
Ce qui procure une meilleure stabilité 
sur l’autoroute et une plus grande ré­
sistance aux vents latéraux.

La Pinto a une direction h pignon et 
crémaillère contrairement aux VW, 
Datsun et Toyota. Elle répond donc 
avec plus de précision au moindre geste 
du conducteur.

La Pinto a aussi plus d’espace pour 
les jambes à l’arrière. Un détail que le 
conducteur ne remarque pas mais qui est 
assez agréable pour les autres occupants.

Finalement, la Pinto est une petite 
voiture très élégante avec une allure 
sportive qui laisse ses rivales loin der­
rière elle.

La Pinto n’offre peut-être pas ce 
petit cachet de snobisme qu’on attribue 
généralement aux voitures importées. 
Mais, existe-t-il quelque chose de plus 
aléatoire que ces légères brises de popula­
rité? N’attendez pas que le vent tourne. 
Voyez votre concessionnaire Ford.

•C'ompars mon faite cTaprès les prix de détail suggérés des modèles de 1600 cc à 2 portes. Pinto, Datsun HO, coupé Toyota Corolla et Super-Volks da VW.

FORD PINTO

Tord comble plus d’espoirs

kata»»'
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d’une province/, a l'mtre
L'Acadie l'Acadie se répète...

Le maire Jones et la ville de 
Moncton rejettent le bilinguisme

MONCTON (PC) — Le con­
seil municipal de Moncton, par 
un vote prépondérant du maire 
Leonard C. Jones. (5 contre 4) a 
décidé, mardi soir, de ne pren­
dre aucune mesure sur le bilin­
guisme et. par conséquent a 
écarté la possibilité de former 
un comité pour étudier la ques­
tion des services bilingues dans 
la municipalité.

Au cours de cette séance ré­
gulière du conseil, où régnait 
une très grande tension causée 
par la présence de plus de 200 
étudiants de l’Université de 
Moncton attirés par la question 
du bilinguisme inscrite à l’or­
dre du jour, une motion du con­
seiller Edward Steeves a été 
adoptée pour que des commu­
nications sur le bilinguisme 
soient reçues, placées en filière 
et qu’aucune démarche ne soit 
entreprise.

Le conseil avait reçu un cer­
tain nombre de communications 
provenant de l’Association des 
professeurs de l’Université de

CANCER DU SEIN: 
FAUT-IL MUTILER 

LES FEMMES?
Pour la femme atteinte d’un 
cancer du sein, ne peut-on en­
visager d’autre solution qu’une 
mastectomie radicale qui la 
mutilera profondément? C’est 
la seule thérapeutique vala­
ble, disent la plupart des spé­
cialistes. Or, il existe une 
minorité grandissante de chi­
rurgiens convaincus qu’une 
technique beaucoup plus con­
servatrice a des chances éga­
les, sinon supérieures, de 
succès. Dans un article révé­
lateur, Sélection du Reader’s 
Digest de février fait le point 
sur cette controverse d’une 
importance capitale. Sur quels 
faits positifs se fondent les 
partisans des deux méthodes? 
Et que peut faire une femme, 
quand elle s’est trouvé une 
grosseur au sein, pour s’assu­
rer les meilleures chances de 
guérison? Achetez Sélection 
de février aujourd’hui même.

Moncton, de la Société nationale 
des Acadiens, de l’Association 
des enseignants francophones du 
district scolaire no 13, de la 
Chambre de commerce du 
Moncton métropolitain, qui ré­
clamaient l’étude ou l’établisse­
ment de services bilingues. Une 
autre communication provenant 
celle-là de la section de Monc­
ton de l’Association des loyalis­
tes canadiens se prononçait con­
tre l’instauration du bilinguis­
me.

Pétition
Au cours de la réunion, où il 

était difficile de suivre les dé­
bats à cause des chants, des 
cris et des slogans scandés par 
les étudiants, une pétition com- 
portan* 2.4G4 signatures d’adver­
saires du bilinguisme, a été pré­
sentée au conseil.

Le maire Jones s’est trouvé en 
position d’en décider, tout d’a­
bord en tant que président du 
comité plénier, et par la suite, 
en tant que chef du conseil, au 
moment où celui-ci devait rati­
fier les décisions de la plénière.

Le maire Jones a justifié sa 
décision en disant “qu’il était 
difficile de justifier en principe 
et à première vue l’établisse­
ment du bilinguisme dans la 
ville", étant donné que l’on n’a­
vait pas la majorité. Il a déclaré 
que “ct’a serait discriminatoire 
vis-à-vis les 67 pour cent de no­
tre population qui est unilingue 
anglaise”. Et il a ajouté être 
assuré que “tous les conseil­
lers étaient conscients que plus 
de 60 pour cent de la population 
avait des droits qui devaient 
être sauvegardés”. Il a ajouté 
qu’il y a des Rcadiens qui veu­
lent faire de Moncton une ville 
française.

Vers la fin de la séance. le 
conseiller Stephen Campbell a 
déclaré que la non-adoption du 
comité “augmenterait la tension 
qui règne au sujet de cette ques­
tion controversée, et qu’il était 
très décevant de constater que 
la plus raisonnable des solutions 
n’était par acceptée".

Dépenses inutiles
Pour sa part, le pasteur My­

ron O. Rrinton, de la United 
Baptist Church, a déclaré que

le bilinguisme représenterait 
des dépenses inutiles de fonds 
publics et que "la cause de la 
vérité et de la justice devait 
être servie". Il a poursuivi en 
disant que la plupart des fran­
cophones possédaient une con­
naissance suffisante de l’anglais 
pour s en servir à leur travail, 
et plusieurs anglophones con­
naissent le français. “Par consé­
quent, quelle est l’utilité des 
services bilingues?”

Il a déclaré qu’il ne fallait 
pas faire de discrimination 
“contre le handicap’’ que cons­
titue l’ignorance du français 
lorsque les deux langues sont 
exigées pour obtenir une posi­
tion. “De moins en moins d’em­
plois sont accessibles aux an­
glophones”, a-t-il ajouté. Il est 
de plus d’avis que le bilinguis­
me viendra grossir énormément 
le fardeau des taxes “étant don­
né qu’il faudra embaucher deux 
personnes au lieu d’une”.

Faisant allusion au film l’A­
cadie, l’Acadie, le pasteur Brin- 
ton a déclaré qu’il s’en déga­
geait l’impression, selon lui, 
que “l’Université de Moncton 
était traitée injustement parce 
qu’elle est francophone et que 
les universités anglophones re­
cevaient la part du lion pour ce 
qui est des subventions prove­
nant du gouvernement”. Il es­
père qu'avec le temps cette si 
tuation sera corrigée.

Nettoyage
Faisant également allusion à 

l’université et aux étudiants, le 
conseiller Gary Wheeler a dé- 
ciaré que “s’ils sont prêts à net­
toyer leur cour, nous sommes 
prêts à nettoyer les nôtres”.

Finalement, le conseiller Léo­
pold Belliveau a émis publique­
ment son opinion au sujet du 
bilinguisme en affirmant qu'il 
aurait favorisé la création d’une 
coinmi>-'s;(-n composée de neuf 
membres, dont trois francopho­
nes et six anglophones, choisis 
parmi les têtes dirigeantes de 
la communauté. Selon lui. “il ne 
fait aucun doute qu’il existe plu­
sieurs points de vue définis et 
que cette commission aurait été 
susceptible, avec le temps, de 
régler cette question très con­
troversée.”

Les agents de la paix de la Mauricie 
poursuivent leurs journées d'étude

par Claude SA VARY

TROIS RIVIERES — Les quelque 6S 
agents de h paix du district de la Mauricie 
ont décidé par un vote majoritaire et unamme 
de poursuivre leurs journées d’étude à l’instar 
de leurs 2,500 confrères à travers le Québec.

Les principales raisons invoquées pour la 
continuation de ces arrêts de travail sont les 
mêmes que partout ailleurs à savoir la parité 
à 95 pour cent avec les agents fédéraux. Du 
côté gouvernemental, on demande aux agents 
de reprendre le travail pour ensuite négocier 
tandis que la partie syndicale demande exac­
tement l’inverse.

Entre-temps, plusieurs problèmes com­
mencent à se poser dans la région par suite 
de ces événements. C’est ainsi que quelques 
chevreuils auraient été abattus dans les ré­
gions de Saint-Justin, de Saint-Adelphe et du 
club Saint-Maurice sur le lac Wayagamack 
près de la Tuque où les braconniers auraient 
profité de la période dite “des ravages” pour 
abattre ces animaux. Or, à la suite de rap- 
por.s compilés les années passées par des 
biologistes du gouvernement provincial sur la 
valeur économique de cette catégorie d’ani­
maux, il ressort qu’un orignal représente une 
valeur de $8.000 tandis qu’un chevreuil en re­
présente $5.000. Ainsi, si le conflit persiste 
indûment, il pourrait en résulter des pertes 
énormes autant du côté financier que du côté

de l’environnement. Par ce dernier aspect, il 
faut entendre qu’il peut être long et difficile 
dans certains cas de rétablir l’équilibre du 
milieu.

D’autre part, en rapport avec la surveil­
lance des maisons de détention, ce sont les 
agents de la SQ qui font le travail comme 
cela se produit à Trois-Rivières ou tous les 
prisonniers auraient cependant été dirigés 
vers d’autres établissements tels celui de So- 
rel.

Les agents de la paix craignent cependant 
que la securité du publ c en soit affec.ée du 
fait qu’au moment où les agents de la SQ 
assurent la surveillance des prisons, ils ne 
peuvent s’occuper aussi activement de leur 
travail normal sur les routes.

Finalement, pour les agents du ministère 
des Transports chargés de contrôler le trans­
port rout er, la situation n’est pas plus relui­
sante Plusieurs plaintes de transport illégal 
ont déjà été enregistrées mais personne n’y 
peut rien.

Somme toute, dans chacun des secteurs où 
ont été entreprises ces journées d’étude, on 
est bien décidé à ne pas lâcher et à poursui­
vre aussi longtemps qu’il le faudra cet arrêt 
de travail.

Des étudiants de l'Université de 
Moncton occupent l'hôtel de ville
MONCTON 'PC — Les étu­

diants de l’Université de Monc­
ton ont occupé Thôtel de ville 
et des echaffourées ont opposé 
étudiants, policiers et contre- 
manifestants, mardi soir, à 
Moncton, après que le maire 
Leonard C. Jones eut rejeté la 
nécessité du bilinguisme dans 
les services municipaux de cet­

te ville au Nouveau-Brunswick.
Affirmant que la salle, où se 

tenait une séance du conseil mu­
nicipal était remplie, des poli­
ciers ont refusé l’admission à 
une cinquan’aine d’étudiants.

Repoucses à l’extérieur par le 
service d’ordre, ce groupie a 
grossi jusqu’à plus de 200 ma­
nifestants et l’escouade anti-

Messieurs les agents de la paix,
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Et dire qu’on 

leur propose une
augmentation moyenne 

de 23%
soit 18% minimum 

et 26.61% maximum

Et ça ferait 
$3 millions de plus

en août 1973 pour ces 
2170 agents..!

Ça leur fait 
tout de même

$1386.
d augmentation 

moyenne
par agent.
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Tout ça

rétroactif
en août 1971

...et les
augmentations

statutaires,
il ne faut pas les oublier; 
d'autant plus qu’ils ont 
déjà la permanence 

d'emploi.
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voici les faits
pour les gardiens de prison

Échelons 1 2 3 4 5 6 7 8

S|lalro actuel 5,312 5,562 5,812 6,062 6,312 6,562 6,812 —

Augmentation proposée 962 1,005 1,060 1,129 1,214 1,314 1,429 1,813

Salaire en août 1973 6,274 6,567 6,872 7,191 7,526 7,876 8,241 8,625

soit % d augmentation 18.11 18 07 18 24 18 62 19.23 20.02 20.98 26.61

émeute est apparue sur les 
lieux.
Des contre-manifestants anglo­

phones s’étaient mêlés à la fou­
le et les bagarres éclataient ici 
et la.

Le calme est revenu à l’ex­
térieur. quand le pro-maire, M. 
Louis Cormier, a fait valoir de­
vant le conseil que les étudiants 
étaient des citoyens comme les 
autres et avaient droit d’assis­
ter aux débats.

Un périt groupe d’étudiants a 
été admis dans le hall de l’hô­
tel de ville et a pu entendre 
la déclaration du maire Jones, 
avant de se prononcer contre le 
bilinguisme dans les services 
municipaux.

Après le vote et à l’issue de 
la réunion du conseil, les étu­
diants ont refusé de quitter la 
salle en signe de protes’ation 
contre la décision du conseil.

Un débat

Pendant ce temps, le maire 
et les membres du conseil 
étaient accueillis à l'extérieur 
par des cris de colère. Un gar­
çon a tenté de cracher au visa­
ge du maire Jones.

“On veut du français. . .Jones 
au poteau. . .Gestapo. . .” 
criaient les manires‘ants.

11 y eut échanges de coups, 
en plus des échanges verbaux, 
et la police a procédé à l’ar­
restation de cinq étudiants, dont 
une jeune fille.

C’est alors qu’à l’intérieur, 
les étudiants ont exigé que la 
police libère immédiatement les 
cinq “prisonniers politiques”, 
selon leur expression, si on vou­
lait qu’ils évacuent les lieux. 
Le chef de police, M. C. Nel- 
don. a offert de libérer les dé­
tenus sans garantir que des ac­
cusations ne seraient pas por­
tées contre eux.

Quand les "cinq” sont appa­
rus dans le hall de l’hôtel de 
ville, vers 23h30, les étudiants 
ont évacué les lieux.

"Ce n’est qu’un début. Conti­
nuons le combat,” scandaient- 
ils en se dispersant sur la rue 
Main.

tour d’horizon
par J.-André DIONNE 

Déraillement

LACHUTE — Dix wagons d’un train de marchandises du Ca­
nadien Pacifique ont déraillé, hier après-midi, à une dizaine d» 
milles à l’ouest de Lachute. L’accident ne semble pas avoir fait 
aucun blessé et l’incendie qui s'est déclaré à bord d’un des wagoni 
a pu être maitrisé par les pompiers de la région. D’après un porte- 
parole de la compagnie, l’accident a endommagé la voie sur une 
distance de mille pieds et les dix wagons impliqués ont été complè­
tement détruits. On pense que les réparations nécessaires pourront 
être terminées d'ici 24 heures.

Avalanches

VANCOUVER — Une série d’avalanches a bloqué, hier, les 
voies du Canadien National en Colombie-Britannique. La compa­
gnie a dû acheminer par autobus jusqu'à Vancouver les passagers, 
en provenance de la Vallée du Fraser, qui devaient s’y rendre par 
le train Transcontinental. Le Transcontinental du CN à destination 
de l'est du pays a par ailleurs, emprunté les voies du Canadien 
Pacifique jusqu’à Kamloops. Six trains de marchandises ont été 
bloqués par la neige et on espère prendre des dispositions qui 
permettraient de faire passer certains d’entre eux pas les voies du 
CP

Un député se plaint d<>s procédures

OTTAWA — Le leader conservateur en Chambre. Gérald Bald­
win. s’est plaint, hier, de la précipitation avec laquelle on voulait 
effectuer, au Sénat, les cérémonies de clôture, de la troisième 
session du gouvernement Trudeau, sans laisser aux Communes le 
temps de traiter les affaires courantes. Cette procédure signifie 
que les députés n’auront pas l’occasion de questionner le gouverne­
ment après la relâche d’hiver Le leader néo-démocrate Stanley 
Knowles a déclaré que le gouvernement laissait de côté les affai­
res importantes en se justifiant par la prérogative royale. Ces 
protestations ont été formulées dès que le président Lucien Lamou- 
reux eût annoncé que les députés étaient convoquée à la Chambre 
haute pour le discours de prorogation.

Procès ajourné

MONTREAL — Le procès de Jacques Rose pour l’enlevement 
du ministre Pierre Laporte a été ajourné hier à Montréal jusqu'au 
premier mars. Le juge Eugène Marquis a pris cette décision à 
cause des difficultés que les deux avocats de la défense ont à 
rencontrer leurs clients par suite de la grève des gardiens de 
prison. Maîtres Robert Lemieux et Jean-Serge Masse se sont 
plaints de n’avoir pu à certains moments s'entretenir que quelques 
minutes avec Jacques Rose avant chacune des sessions de la cour. 
Rose s’est pour sa part plaint d'avoir à franchir les lignes de 
piquetage pour aller au tribunal.
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